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Vi Securite

reste normale, bien qu'au mois
de mai. consequence de la guerre,

le flux des refugies ä la
frontiere depasse 5000 personnes.

surtout venues du Kosovo.
L'arrestation au Kenya du chef
du PKK. Abdullah Ocalan,

provoque surtout ä Geneve et ä

Berne. comme dans le reste de

l'Europe. l'occupation de
missions diplomatiques. de
bätiments de l'ONU. Dans le meme

temps. des troupes doivent
appuyer les autorites cantonales

dans les regions touchees

par les inondations et par les
avalanches de l'hiver prece-
dent.

Quatre Operations, soit la

garde d'une trentaine de
bätiments sensibles ä Berne

et ä Geneve («CHRONOS»,
la gestion de quelques camps
d'accueil pour demandeurs
d'asile («ASYL»), l'envoi de 3
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Des pilotes de Super-Puma, envoyes dans la precipitation pour l'aide humanitaire en Albanie,
dorment ä Bari-ltalie. la premiere nuit dans la boue, la deuxieme nuit sur une palette en bois. avec

pour tout soutien logistique leur carte de credit et leur telephone portable personnel. Des soldats de

milice. souvent convoques en urgence en dehors des dates planifiees et connues des cours de repetition,

jouent jour et nuit les cameras de surveillance gratuites derriere des rouleaux de barbeles ä

Geneve, Berne et Zürich. D'autres jouent les surveillants gratuits de centres d'attente pour requerants
d'asile. d'autres les preparateurs de pistes gratuits pour la coupe du monde de ski, d'autres les ci-
bares gratuits pour la Fete federale de tir. d'autres les manceuvres et conducteurs de machines de

chantiers gratuits pour degager des terrains avalanches ou construire des passerelles de bois en cas
de montee des eaux ä la fönte des neiges.

Quelle est cette Situation curieuse de nos soldats de milice. main-d'oeuvre gratuite soustraite ä

l'economie privee et publique? Quels sont les effets pervers de telles pratiques sur l'economie,
lorsqu'elles cessent d'etre exceptionnelles pour s'installer dans la continuite? Quelles sont les idees qui
se developpent dans l'esprit d'un soldat-camera-de-surveillance-gratuite, par ailleurs patron de

PME, lorsqu'il accomplit son tour de garde derriere les barbeles de la rue de Lausanne - deserte - un
dimanche matin entre 4 et 6 heures? II est füsilier de montagne. entraine au tir de combat en formation.

mais sa mission lui enjoint, s'il apercoit quelque chose de suspect, d'appeler la police et de

quitter sa position par le chemin de fuite... En effet, il n'est ni forme, ni entraine, ni equipe pour
une Intervention de type police.

L'armee de milice n'est pas un sous-proletariat politiquement muet et gratuit que l'on pourrait
engager indefiniment et sans compte! L'homo politicus helveticus qui «tire» sans compter de la main-
d'ceuvre de milice gratuite. comme certains apprentis «tirent» sans compter de l'argent au bancomat

des leur premier salaire. devrait se rappeler que le soldat de milice est citoyen-votant et acteur
de l'economie nationale.

Si nous disons oui sans reserve ä l'engagement de l'armee. meme de milice, lorsqu'il faut porter
secours en urgence ä des personnes en cas de catastrophe. nous disons fort et clair: halte-lä. lorsque

par facilite, habitude ou lächete, on engage des citoyens-acteurs de l'economie nationale en tant que
sous-proletariat gratuit en uniforme pour des täches qui ne relevent pas de la defense militaire de la

nation.

lt-col Pierre Alain Boillet
Bulletin Societe militaire genevoise, mai 1999.
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